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DA N S  C E  M E S S AG E

Ce message répond à une tension profonde vécue par beaucoup de croyants : la difficulté de 
se libérer du légalisme, cette manière de vivre la foi centrée sur l'obéissance rigide à des 
règles et des lois, qui finit par emprisonner spirituellement plutôt que libérer. Ivan Carluer 
explore comment, malgré la bonté intrinsèque de la loi divine, son application rigide et 
exclusive peut devenir un carcan qui exacerbe le péché au lieu de le vaincre. Il montre que le 
légalisme se manifeste par une double contrainte : une loi indiscutable à respecter et des 
actions obligatoires à accomplir, ce qui enferme la personne dans une prison où la relation 
avec Dieu est réduite à un rapport d'esclave à maître. Cette prison est marquée par une 
sécurité extérieure stricte mais une violence intérieure intense, car le péché continue d'agir 
en secret, chauffé par la pression des règles. Ivan Carluer illustre cette réalité par 
l'expérience personnelle, par l'exemple de l'apôtre Paul, ancien pharisien et légaliste, et par 
des situations concrètes d'églises où la foi se transforme en un catalogue de rites et 
d'obligations, parfois même en une forme d'orgueil spirituel.

Le message met en garde contre la confusion entre la Bible, parole vivante incarnée en 
Jésus-Christ, et un simple recueil de règles à appliquer mécaniquement, ce qui conduit à une 
fausse sanctification et à une relation déformée avec Dieu. Il souligne que le légalisme 
empêche de vivre la liberté filiale en Christ, car il maintient dans une posture d'orphelin 
spirituel, obsédé par le péché des autres et incapable de recevoir l'amour du Père. La 
libération véritable passe par la foi en Jésus-Christ, qui remplace la loi comme gardien et 
permet d'être adopté comme fils de Dieu, avec une vie guidée par l'Esprit et non par la lettre 
de la loi. Cette adoption transforme l'identité, brise les chaînes du légalisme et ouvre à une 
relation d'amour et de confiance avec Dieu, même au milieu des tentations et des faiblesses 
humaines.
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Ivan Carluer invite à reconnaître cette dynamique, à sortir du syndrome de Stockholm 
spirituel où l'on s'attache à son propre geôlier, et à accueillir la grâce qui libère. Il rappelle que 
la justice réclamée par la loi est accomplie en nous par l'Esprit, qui vient en aide dans nos 
faiblesses, intercède pour nous et nous pousse vers le bien. Le message appelle à une 
conversion intérieure, à une relation authentique avec Dieu en tant que Père, et à vivre dans 
la liberté que Christ a acquise, loin de la prison du légalisme. Il conclut en invitant à la 
communion autour du pain et du vin, signes de cette nouvelle alliance, pour affirmer cette 
liberté et cette adoption filiale.

P L A N  D É TA I L L É

01 — La nature et les effets du légalisme comme prison spirituelle

Ivan Carluer commence par définir le légalisme comme un système fondé sur une loi indiscutable 
et des actions obligatoires, qui enferme les croyants dans une prison spirituelle. Il explique que 
cette prison offre une sécurité extérieure stricte, avec des règles précises à respecter, mais 
génère une violence intérieure intense, car le péché continue d'agir et de croître sous la pression 
de ces règles. Il illustre cette réalité par l'expérience personnelle et par l'exemple de l'apôtre Paul, 
ancien pharisien, qui connaissait parfaitement la loi mais a découvert que celle-ci, loin de libérer, 
pouvait conduire à la mort spirituelle. La loi, bien que bonne en elle-même, devient un gardien 
rigide qui ne permet pas de vaincre le péché mais l'exacerbe, créant une tension où le croyant est 
prisonnier d'un corps voué à la mort. Cette partie met en lumière la dynamique paradoxale du 
légalisme : il protège extérieurement mais détruit intérieurement, et finit par engendrer orgueil, 
hypocrisie et frustration.

02 — La confusion entre la Bible comme parole vivante et un 
catalogue de règles
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Ivan Carluer souligne un piège fréquent dans la foi évangélique : la transformation de la Bible, 
parole vivante incarnée en Jésus-Christ, en un simple recueil de règles à appliquer 
mécaniquement. Il explique que la Bible contient des paroles de Dieu, mais aussi des paroles 
d'hommes et même de Satan, et que prendre chaque règle comme une loi absolue conduit à un 
légalisme rigide semblable à celui de l'islam ou du judaïsme légaliste. Il illustre ce phénomène par 
des exemples concrets d'églises où la foi se réduit à des rites, des sacrifices et des obligations 
financières, où les goûts personnels deviennent des règles, et où la sanctification est réduite à 
une conformité extérieure. Cette confusion empêche de vivre la liberté en Christ et maintient dans 
une relation d'esclave à maître, où la loi est au centre au lieu de l'amour.

03 — L'identité filiale en Christ comme clé de la liberté

Le message développe ensuite la notion d'adoption filiale, opposée à la posture d'orphelin 
spirituel caractéristique du légaliste. Ivan Carluer explique que le croyant est appelé à ne plus être 
un enfant mineur soumis à des tuteurs (la loi), mais un fils ou une fille héritier des promesses de 
Dieu, vivant selon l'Esprit. Cette adoption brise les chaînes du légalisme et permet de servir Dieu 
d'une manière nouvelle, non plus sous la lettre de la loi mais par l'Esprit. Il insiste sur le fait que 
cette liberté ne signifie pas l'absence de tentations ou de faiblesses, mais la présence en nous de 
l'Esprit qui vient en aide dans nos combats, intercède pour nous et nous pousse vers le bien. 
Cette partie met en avant la transformation intérieure qui libère de la peur et de la culpabilité, et 
ouvre à une relation d'amour et de confiance avec Dieu en tant que Père.

04 — Le syndrome de Stockholm spirituel et l'attachement au 
gardien de la loi

Ivan Carluer utilise l'image du syndrome de Stockholm pour décrire la relation paradoxale que 
beaucoup entretiennent avec le légalisme. Il raconte l'histoire d'otages tombés amoureux de leur 
ravisseur, pour illustrer comment les croyants peuvent s'attacher à leur propre geôlier, la loi rigide, 
malgré la souffrance qu'elle engendre. Il évoque son propre parcours, marqué par des années 
passées dans cette prison spirituelle, où la peur de perdre la sécurité extérieure empêche de 
goûter à la liberté véritable. Ce syndrome explique pourquoi certains regrettent même les 
prédications autoritaires et les règles strictes, car elles sont devenues familières et rassurantes, 
même si elles ne libèrent pas. Cette partie met en garde contre cet attachement malsain et invite 
à se tourner vers le Père qui veut simplement nous prendre dans ses bras.
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05 — La victoire de la grâce et de l'Esprit sur la loi et le péché

Enfin, Ivan Carluer conclut en proclamant la victoire de la grâce de Dieu manifestée en Jésus-
Christ, qui a accompli la justice réclamée par la loi et nous a libérés du péché et de la mort. Il 
rappelle que, même si le corps de mort reste présent et que les tentations persistent, l'Esprit de 
Dieu habite en nous, nous rend vivants, intercède pour nous et nous conduit vers la liberté. Il cite 
des passages puissants de l'Écriture qui affirment qu'aucune force ne peut nous séparer de 
l'amour de Dieu en Christ. Le message s'achève sur une invitation à la communion, symbole de 
cette nouvelle alliance, pour affirmer cette liberté et cette adoption filiale, loin de la prison du 
légalisme.
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